
Biodégradabilité de PHA « sur mesure » en milieu marin 

Gabrielle Derippe1,2*, Léna Philip2,3, Pierre Lemechko1, Mireille Pujo-Pay2, Isabelle Calves3, Anne-Leila 

Meisterzheim3, Valérie Barbe4, Jean-François Ghiglione2 et Stéphane Bruzaud1. 

 

1Institut de Recherche Dupuy de Lome (IRDL, UMR 6027), CNRS, France 
2Laboratoire d’Océanographie Microbienne (LOMIC, UMR 7621), CNRS, France 
3Plastic@Sea, Observatoire océanologique de Banyuls sur Mer, France 
4Génomique Métabolique, Genoscope, Institut François Jacob, CEA, CNRS, Université Paris-Saclay, 
Evry, France 
*gabrielle.derippe@univ-ubs.fr 

Résumé (250 mots max) 

Les polyhydroxyalcanoates (PHA) sont des polyesters issus de cultures bactériennes (biosourcés). 

Ils offrent un panel diversifié de formulations avec des propriétés fonctionnelles remarquables1. Ils 

démontrent notamment des capacités de biodégradation largement supérieures aux polymères 

conventionnels, bien que les mécanismes moléculaires impliqués dans leur biodégradation en milieu 

marin soient encore peu étudiés 2,3. Nos travaux sur la synthèse à façon de PHA à partir de différentes 

souches bactériennes et différentes sources de carbone a permis de produire en bioréacteur 6 

formulations de PHA à chaîne courte (scl) et longue (mcl). Nous avons ensuite réalisé des tests de 

biodégradabilité de ces PHA en milieu marin, en se rapprochant des conditions naturelles marines. 

L’inoculum microbien utilisé pour ces tests a été le biofilm ayant colonisé naturellement des films de 

PHA incubés en eau de mer naturelle durant un mois. La biodégradabilité a été mesurée en eau de 

mer artificielle sans autre source de carbone que les PHA, par plusieurs méthodes complémentaires : 

consommation d’O2, d’ATP ou de leucine tritiée et microscopie. Nos résultats confirment la 

biodégradabilité des PHA en milieu marin et démontre que les propriétés intrinsèques des PHA ont un 

impact significatif sur leur cinétique de biodégradation. Une meilleure connaissance du rôle de la 

structure des PHA, de leurs propriétés et des mécanismes bactériens impliqués dans leur 

biodégradation permettra le développement de PHA « sur mesure » adaptés à la biodégradation en 

milieu marin. Ces nouveaux polymères permettraient une application ciblée pour certains produits 

envisageant une fin de vie en milieu marin. 
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